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versaire de Pharsale, devenu fé­
rié en 45 av. J.-C.). Le 14 juillet 
a cessé d’être jour de marché 
avant 20 ap. J.-C.

Le calendrier auquel appar­
tenait le nouveau fragment était 
antérieur à la fin du ier siècle av. 
J.-C.
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P. 129, n. 3. Le calendrier de 
Tusculum, découvert en 1825, est 
aujourd’hui dans la collection 
épigraphique du monastère de 
Saint-Paul-hors-les-Murs.

P. 132-138 avec flg. A Rome, 
dans la catacombe de la voie Ar- 
déatine.
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Colonne de gauche : 13-14 oc­
tobre. — Colonne de droite : 10- 
13 novembre.

Remarques sur les Fonlfinalia) 
et sur le sacrifice aux Pénates in 
Velia, sans doute à l’anniversaire 
de l’inauguration du temple re­
construit par Auguste {Res ges- 
iae, 19) ; avant Penat(ibus), res­
tituer probablement [mag]n(is).

P. 138-139 avec fig. Minime 
fragment découvert en 1867 et 
redécouvert en 1910 dans la mê­
me catacombe, qui doit appar­
tenir au même- calendrier.
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La détermination des jours 
reste incertaine.

P. 240-250. P. Fraccaro. Comp­
te rendu développé et critique des 
Inscriptiones Italiae, XIII, 1 ; 
Fasti consulares et triumphales,

publiés en 1947 par A. Degrassi 
(cf. Ann. épigr., 1947).

I d., XXVI, 1948.
P. 83-95. A Passerini revient 

sur le commentaire d’une inscrip­
tion de Stymphale (cf. plus loin, 
n° 139). Ce sont les Ëtoliens et 
non les Romains qui ont chassé 
les gens d’Élatée de leur cité ; 
l’auteur propose des complé­
ments aux 1. 10 et suiv. du texte.

P. 110-134 avec flg. N. Alfieri. 
A Portorecanati, mais provenant 
de Potentia (Potenza, Picenum). 
Fragment d’une plaque de mar­
bre complète en haut et à gauche. 
Fastes consulaires des années 86- 
93 et 113-116 ap. J.-C.

L’inscription, telle que nous la 
possédons, comprend deux colon­
nes juxtaposées, qui diffèrent pour 
le type des lettres et la rédaction 
(consuls éponymes à l’ablatif ou 
au nominatif), et dont celle de 
droite a été gravée postérieure­
ment à celle de gauche.


